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Avant-propos

L’appel de l’essentiel

Aussi loin que je me souvienne, j’ai toujours été de nature organisée et méthodique. Vous ne lirez pas ici que je suis passée de bordélique à minimaliste. Non, l’organisation, c’est mon truc. Mais il aura bien fallu un déclic. Il aura fallu une douleur pour que j’en prenne conscience, et surtout que je m’autorise à dire : « J’aime ranger. Je DOIS faire quelque chose de cette passion débordante. »

Il y a six ans, j’ai connu le plus grand bonheur, mais également le plus grand chamboulement et la plus grande peur de ma vie.

Il y a six ans, mis à la porte de la salle d’accouchement sans un mot, avec notre fils dans les bras, mon mari s’est posé cette question : « Est-ce qu’il n’y a plus que toi et moi, mon fils ? »

Ce moment a marqué le début d’une vie faite de sens. Il aurait pu marquer le début d’une vie faite de rancœur, de doute, de colère. Une vie construite sur une potentielle erreur médicale, une vie faite de « si ».

Non, j’étais en vie, notre fils allait bien ; et c’est tout ce qui compte depuis.

J’ai choisi de vivre. Mais avant tout j’ai choisi comment vivre.

J’ai choisi de ne plus jamais rien faire sans y donner du sens. Faire du sens un guide dans mes choix.

J’ai fait de cette épreuve une force fondatrice. Un retour à l’essentiel, avec cette certitude nouvelle que chaque jour compte, que le temps est un bien que l’on ne récupère jamais, et que l’on doit cesser de le gaspiller dans ce qui nous pèse ou nous enferme.


Ce choix, ce recentrage, a tout changé.

Il m’a conduite à épurer ce qui m’encombrait – physiquement, mentalement et émotionnellement. Et ce chemin de désencombrement, pas tant matériel que psychologique, commencé dans l’intimité de mon foyer, de ma famille, est devenu un art de vivre. Puis un métier. Une vocation.

Et vous, est-ce que l’essentiel vous appelle ?

Est-ce qu’une douleur, une épreuve, ou simplement un intérieur qui vous submerge vous poussent à chercher un autre chemin ? Êtes-vous ici par curiosité, par envie de « faire mieux », de trouver plus de fluidité au quotidien, ou par besoin de remettre du sens dans vos choix ? Quelle qu’en soit la raison, ce livre est là pour vous guider vers une organisation qui vous ressemble et qui vous soutient.

Comprendre : la clé du changement

J’aime ranger. Je suis aujourd’hui fière de le dire. Le rangement m’apaise autant qu’il m’excite et me passionne. Je peux y passer des heures. J’y passe des heures ! Souvent huit heures de suite, chez mes clients. Mais aussi chez moi. Ranger chez les autres, puis ranger chez moi. Passer de l’un à l’autre sans douleur, sans doute, sans fatigue.

Vous n’aimez pas ranger ? C’est LA raison pour laquelle vous devez lire ce livre. Vous allez comprendre que ranger n’est pas seulement « ranger ». Vous allez comprendre que vous êtes la clé pour ne plus jamais vous soucier du rangement.

Rangez, et vous n’aurez plus jamais à le faire !

Finalement, ici on ne parlera pas tant de rangement que de tri, de questionnements, d’introspection, de fondations puissantes, de bases solides.


Qu’est-ce qui vous encombre, aujourd’hui ? Que portez-vous sans le savoir ? Qu’est-ce qui envahit votre espace, votre tête, votre cœur ?

De quoi êtes-vous esclave, prisonnier ? De votre ménage ? De vos lessives ? De votre linge ? De votre dressing débordant ? Des jouets de vos enfants ? De votre cave-débarras ?

Et si ça allait bien plus loin ?

Qu’est-ce qui accapare votre temps ? Ce temps que vous pourriez dédier au plaisir. Et même au plaisir de ne rien faire.

Et si on appuyait sur « pause » ? Et si on arrêtait, cinq minutes, de courir partout ? Après quoi, d’ailleurs ?

L’épuisement est global, général. La charge mentale explose. Le burn-out sévit partout : travail, activités, tâches du foyer, enfants… Même les vacances deviennent un stress. Nous vivons dans un tourbillon où rien n’est jamais fini. Où l’intérieur, tant physique que mental, ne se repose jamais.

Un tourbillon dans lequel on pense manquer d’organisation, alors qu’en réalité on manque de repères. De sens. De permission.

Non, le problème n’est pas que nous ne savons pas ranger. Le problème est que nous ne savons pas pourquoi nous devrions ranger.

Et sans ce « pourquoi », le rangement devient une punition, un cycle sans fin. Une lutte contre le vent. On plie, on replie, on classe, on déplace. Et tout recommence.

Dans ce cycle sans fin, il est urgent de reprendre le contrôle. Pas seulement d’apprendre à plier son linge. Mais de reprendre le contrôle sur ses objets, ses décisions, ses besoins, son temps, et finalement sa vie.

Se reconnecter à ses essentiels – peut-être même les définir – dans ce monde où l’on s’interdit de se prioriser. Trier avec conscience, faire des choix durables et bâtir enfin un quotidien qui nous ressemble, profondément.

Ranger, s’aligner

On croit souvent que le rangement, c’est une affaire de placards. De méthodes. D’astuces Pinterest. Mais ranger en profondeur, c’est tout autre chose.

C’est un mouvement intérieur. C’est un acte d’honnêteté radicale avec soi-même.

On commence par un tiroir. Et puis on se surprend à pleurer devant une boîte à souvenirs, à douter devant une pile de vêtements, à hésiter devant un objet offert que l’on n’a jamais aimé. Un vêtement jamais porté.

Et, sans que l’on s’en rende compte, le tri matériel devient un tri existentiel. On trie ses peurs, ses injonctions et ses doutes.

On se rend compte que l’on garde certains objets pour ne pas froisser, pour se conformer, pour remplir un vide. Et que, parfois, ce vide aurait peut-être besoin d’être regardé plutôt que comblé.

C’est ça, le vrai rangement. Celui qui libère. Celui qui soigne. Celui qui recentre.

Si on veut bien le faire, il faut être prêt à le faire vraiment, honnêtement, sincèrement. Il faut être prêt à se mettre à nu, à se déposséder de ses objets pour reprendre possession de SOI.

Ce livre, c’est l’anti-méthode

Soyons clairs : ce livre n’est pas un guide de plus pour organiser vos armoires selon une méthode préconçue à suivre pas à pas.

Ce livre n’a rien à voir avec les promesses des recettes miracles que vous avez peut-être déjà essayées. Celles qui vous disent comment plier, quoi jeter, à quelle fréquence ranger.

Celles qui ressemblent à tous les régimes que vous avez testés. À la salle de sport, pour laquelle vous avez pris un abonnement, et où finalement vous n’allez jamais. À tous les agendas et autres Bullet Journaux achetés le 1er janvier et jamais remplis. Toutes ces bonnes résolutions prises sur un coin de table à la va-vite, qui s’effondrent au bout de quelques jours.

Non, on ne révolutionne pas son intérieur en trois heures. Ni en trois jours.

Ce livre, c’est l’anti-méthode.

Parce qu’il ne vous dira pas quoi faire ; il vous apprendra à comprendre pourquoi vous le faites. Et à décider. Pour de bon.

Le rangement n’est pas une fin en soi. Il est un moyen d’alignement, un révélateur de ce à quoi vous voulez dire oui, et de tout ce à quoi vous êtes enfin prêt à dire non. Il est un levier de transformation puissant pour reprendre les rênes de votre quotidien, en douceur, mais durablement.

Le rangement autrement

Ici, vous allez découvrir le rangement autrement.

Une vision du rangement qui apporte une transformation durable par une révolution douce. Pas un grand chambardement dans la douleur, mais un chemin d’allègement. Une invitation à faire de votre intérieur un lieu de ressourcement, plutôt qu’une source de stress.

Il y aura, bien sûr, des étapes concrètes. Nous parcourrons ensemble chaque pièce, chaque fonction, chaque intention. Mais hors de question de vous guider dans le tri de votre cuisine, de votre dressing, sans des fondations solides. Ces fondations, ce sont vos valeurs. Vos besoins. Vos essentiels. Et surtout vos limites.

Il s’agira moins de ranger que de comprendre.

Comprendre ce que vous consommez, comment, pourquoi.

Comprendre pourquoi ça déborde. Pourquoi ça revient toujours. Pourquoi vous en avez assez.


Comprendre que vous n’êtes pas simplement débordé, mais complètement épuisé. Épuisé de tout porter à bout de bras, souvent seul. De répéter, passer derrière, batailler parfois.

Comprendre qu’il ne s’agit pas d’avoir un intérieur parfait, mais un intérieur qui vous soutient. Qui vous reflète. Qui vous respecte.

À l’instar des rééquilibrages alimentaires, qui ne sont autres que de l’éducation nutritionnelle, si on parlait d’« éducation organisationnelle » ?

Parce que, oui, vivre dans un espace fonctionnel, fluide et apaisant, cela s’apprend. Et surtout, cela se transmet.

Il ne s’agit pas de ranger pour être parfait, mais pour être présent. Présent à vous-même, à vos enfants, à vos projets. À ce qui est vraiment important pour vous.

Ce livre, je l’ai écrit pour vous aider à en finir avec la sensation de courir sans fin, de subir vos journées, de ranger en boucle. Pour vous faire comprendre que, finalement, être organisé, c’est tout simplement être maître de son temps – cette ressource la plus précieuse que nous possédons.

Je l’ai écrit pour vous livrer tous mes secrets sur le rangement et l’organisation. Tant les grands principes que les petits détails qui font toute la différence. Ces découvertes, faites au fil des années d’expérience, qui sont aujourd’hui les fondements de mon approche.

Enfin, ce livre, je l’ai écrit pour que vous découvriez que, oui, c’est possible : on peut ranger une fois… et ne plus jamais avoir à recommencer.

Pas parce que tout reste figé. Mais parce que tout devient clair.




Partie I

Remettre du sens dans son organisation

Introduction

Si vous tenez ce livre entre vos mains, c’est que vous avez certainement déjà lu d’autres ouvrages sur le rangement et l’organisation, probablement La Magie du rangement 1 de Marie Kondo, que vous avez essayé certaines méthodes, le tri par la joie, le pliage à la verticale, ou encore acheté des multitudes de boîtes.

Si vous êtes ici, c’est que vous avez envie d’en apprendre encore plus, de trouver enfin ce qui va fonctionner pour vous, ce qui va vous faire voir le bout de votre tunnel de rangement. Vous avez envie de comprendre pourquoi cela n’a toujours pas marché, envie de trouver des réponses, d’aller plus loin.

Ou simplement la curiosité de creuser encore plus un sujet qui vous anime.

Alors bienvenue !

Ce livre n’est pas un roman. Vous n’avez pas besoin de le lire de la première à la dernière page. Les chapitres sont construits à part entière. Si le titre de l’un vous parle plus qu’un autre, foncez-y directement. Vous pouvez commencer, arrêter, reprendre plus tard. Peu importe. Ce qui compte, c’est que ce livre vive avec vous, dans votre quotidien.

Surlignez, cornez, griffonnez, barbouillez, collez des Post-it, faites-en un carnet de route. Vous trouverez, au fil des pages, des exercices, des réflexions et des fiches pratiques que vous pourrez remplir directement ici ou dans un carnet à part. Faites à votre façon.

Ce n’est pas un manuel pratique, encore moins une suite de tutos. Parce que, reconnaissons-le, les tutos n’ont jamais résolu les problèmes d’encombrement. Ce livre est un compagnon de développement personnel, un espace pour réfléchir à votre rapport aux objets, à votre intérieur, à vos habitudes. Plus qu’un guide pour ranger, il est une invitation à comprendre pourquoi les choses s’accumulent, et surtout comment s’alléger de manière durable.

C’est un manuel de bon sens et de simplicité, un guide pour prendre conscience, pour répondre à vos questions et en soulever d’autres. Un moyen de vous recentrer et de rebattre les cartes.

Installez-vous. Et préparez-vous à voir votre intérieur sous un nouvel œil. À vous voir, vous-même, sous un nouvel œil.

Vous pensiez que le rangement était une corvée ? Il va changer votre vie.

Le rangement : effet de mode 
ou mode de vie ?

Ma vision de l’organisation

La manière dont je conçois l’organisation n’a rien à voir avec un simple tri préalable au rangement d’un intérieur. Pour moi, l’organisation est une véritable philosophie de vie, une compétence que l’on choisit d’acquérir pour s’alléger des contraintes et de la charge mentale que l’on subit bien souvent sans même s’en rendre compte. Cette charge, héritée de notre famille ou de nos habitudes d’enfance, nous enferme dans des schémas automatiques. Elle ne disparaît pas d’elle-même : il faut soit un effort volontaire, soit un événement radical – un deuil, une maladie, un divorce, un licenciement – pour provoquer la rupture.

J’ai cherché une définition satisfaisante du mot organiser. Les dictionnaires apportent des pistes intéressantes, mais je les trouve incomplètes. Le Robert, par exemple, définit le terme comme le fait de se « doter d’une structure, d’une constitution déterminée, d’un mode de fonctionnement. Organiser les éléments d’un système : agencer, ordonner, structurer 2 ». Le Larousse, de son côté, met l’accent sur l’idée de « s’occuper de chacun des éléments d’un ensemble de façon à constituer un tout cohérent et adapté à sa destination 3 ». Quant à l’Académie française, elle parle d’« ordonner divers éléments de manière à former un tout cohérent » et de « disposer plusieurs choses en vue d’un résultat déterminé 4 ».

Ces définitions sont très larges et, selon moi, manquent d’un lien essentiel : celui qui rattache l’organisation à la vie elle-même. C’est en cherchant l’étymologie que j’ai trouvé mes réponses. Le mot vient du latin organum et du grec organon, qui désignent à la fois les organes du corps, l’instrument de musique, mais aussi l’idée d’un ensemble « apte à la vie 5 ». Être organisé, c’est littéralement être doté d’organes dont le fonctionnement harmonieux rend la vie possible.

C’est là que tout s’éclaire. L’organisation n’est pas seulement une question de boîtes, d’agendas ou de méthodes. C’est une manière de « vivre » notre quotidien au lieu de le subir ; de créer une circulation fluide entre nos espaces, nos actions et nos priorités. De la même façon que nos organes vitaux assurent notre équilibre biologique, notre organisation assure notre équilibre psychique et relationnel.

Et, par analogie, comme l’orgue produit une harmonie à partir de la coordination de multiples tuyaux, l’organisation nous permet de transformer le chaos de nos obligations et de nos objets en une musique plus douce, plus fluide, qui soutient la vie au lieu de l’entraver.

Finalement, l’organisation, c’est l’art d’orchestrer son quotidien de façon à rendre la vie possible, agréable et pleinement vécue.

Sortir des clichés de l’organisation

Il y a une image que l’on déteste… et que pourtant on fantasme secrètement : la personne organisée. La personne organisée, on ne la connaît pas, mais on ne l’aime pas ; c’est comme ça. Elle nous renvoie à tout ce que l’on n’est pas, mais que l’on rêve de devenir.

La fille « parfaite », la mère « parfaite ».

Celle qui anticipe tout. Qui planifie tout. Celle qui a une maison impeccable, qui cuisine des repas maison. Celle dont les enfants passent des heures à jouer calmement dans leur chambre, et qui raffolent de légumes à tous les repas.

Celle dont on imagine la vie fluide, propre, prévisible.

Celle qu’on aime détester, parce qu’elle incarne exactement ce que l’on n’arrive pas à faire, dans le chaos de nos journées à base de plats Picard et d’épisodes de La Pat’Patrouille.

Mais cette image est une construction. Une projection. Une illusion. Et souvent, on l’utilise comme un bouc émissaire émotionnel : « Elle est indépendante, elle a plus de temps », « Elle n’a sûrement pas trois enfants malades, cette semaine », « Elle, elle aime ranger ».

Et on se console comme on peut en mettant cette figure hors de portée.

Mais la vérité, c’est qu’on ne vit pas avec cette personne. On ne sait rien de ce qu’il se passe chez elle. On devient qui l’on veut lorsqu’on sort de chez soi. Mais au sein de son propre foyer, on ne peut pas mentir !

Alors arrêtons de perdre du temps à spéculer sur la vie des autres et à rêver à leur organisation. On ne la connaît pas. Voilà tout.


Il est temps de construire votre propre organisation, celle qui vous ressemble, vous apaise, vous libère – même si vous n’apportez pas des gâteaux faits maison à l’école tous les trois jours, même si vous donnez du surgelé à vos enfants, même si votre maison ne ressemble pas à un appartement témoin.

Car cela peut aller encore plus loin. Jusqu’à se dire : « Je ne suis pas une mère parfaite. » Voire : « Je ne suis pas une bonne mère. » Malheureusement, cette phrase, je l’ai entendue lors d’un de mes accompagnements. C’est le sentiment qu’a eu une de mes clientes en voyant l’état réel de sa cuisine, une fois tout sorti des placards ; révélant l’état de saleté et la quantité de produits périmés. Ce jugement, tellement dur, l’a submergée de plein fouet.

Et pourtant, non, être une bonne mère ne se mesure pas à l’état de sa maison, ni à la façon dont les jouets sont rangés. Croire que l’état d’un intérieur définit la qualité d’une mère est une croyance insidieuse que la société nous a ancrée. Une injonction silencieuse, transmise de génération en génération, qui nous pousse à penser qu’une maison bien tenue serait le reflet d’une famille épanouie.

Ce n’est pas une question d’ordre ou de ménage, c’est une question de présence, d’amour, d’attention. Chaque femme, chaque homme, chaque famille, chaque foyer a son propre rythme, son propre équilibre, sa propre histoire.

Ce qui compte vraiment, c’est ce que vous vivez et construisez chez vous, dans l’intimité de votre famille, bien plus que l’image que vous pensez devoir renvoyer aux autres.

Souvent, on associe l’organisation à la rigidité, à la perfection, à une maîtrise totale. Comme si être organisé signifiait suivre un agenda militaire, planifier chaque seconde de sa journée, réussir à tout faire, tout le temps, en souriant. On me demande d’ailleurs souvent si je suis « maniaque ». Car, oui, on associe presque toujours « organisé » à « maniaque ». Or, être maniaque, c’est être dans l’excès, avoir l’esprit troublé par une idée fixe, et caractérisé par un niveau élevé de stress ou d’anxiété. La manie est une maladie mentale.

Être organisé n’est rien de tout cela.


L’organisation, ce n’est pas remplir chaque minute de son emploi du temps, ni savoir précisément ce que l’on fera dans six mois. Ce n’est pas non plus jongler avec plusieurs tâches à la fois sans jamais faiblir.

L’organisation, telle que je l’envisage, est bien plus douce, et profondément humaine. Elle est adaptative, malléable, vivante. Elle permet de savoir où sont les choses quand on en a besoin. Elle aide à se créer un environnement qui nous soutient, qui allège la charge mentale, qui redonne du souffle.

L’organisation libère des automatismes qui épuisent, et aide à en créer de nouveaux qui portent. Être organisé, c’est avoir une vision claire de ce que l’on possède et de ce que l’on souhaite en faire. C’est savoir dire non à ce qui encombre, et oui à ce qui nourrit.

C’est aussi apprivoiser et maîtriser son temps : choisir comment le remplir, parfois en décidant de le laisser vide, et savourer un dimanche entier à ne rien faire parce que c’est ce dont on a envie, tout simplement.

L’organisation n’est pas une fin en soi. C’est un outil. Un appui. Elle est là pour nous servir, jamais pour nous enfermer.

L’organisation, un effet de mode ?

Depuis le phénomène Marie Kondo, le rangement est devenu tendance. Les émissions de télé, les livres, les méthodes toutes faites, les réseaux sociaux (j’adore Pinterest, mais là « au secours ! ») nous montrent de jolies maisons, des bocaux bien alignés, des vêtements rangés à la verticale, un minimalisme immaculé. Le rangement n’est plus associé qu’à du beau, de l’esthétique, du surfait parfois !

Mais ce qu’on ne voit pas, c’est le processus. Le chaos avant l’ordre. La réflexion. L’introspection. L’apprentissage.

On voit le beau, mais pas le chemin. Et, comme la mère parfaite pour qui tout a l’air facile, on pense que le rangement est simple, accessible à tous. Tout le monde sait ranger, voyons !


On voit le résultat et on l’associe à un style, à une mode, sans en comprendre le but profond. Alors on achète, on dépense des fortunes en boîtes et contenants, on cherche à reproduire, puisque ça semble si simple ! Et ça ne fonctionne pas. Et sans même se demander pourquoi, on envoie tout valser d’un revers de la main, et on met en cause l’effet de mode. Cela ne peut bien sûr pas être nous qui avons mal fait !

Prenons l’exemple des bocaux en cuisine. Ces bocaux que vous avez achetés après les avoir vus des centaines de fois sur Internet. Ces bocaux qui vous ont fait penser qu’ils allaient résoudre votre problème d’organisation en cuisine.

Non, ils ne sont pas là seulement pour faire joli dans une story Instagram.

Ils ont une vraie utilité… si et seulement si vous savez les utiliser. Si et seulement si le problème qu’ils résolvent est votre problème. Mettre des bocaux dans sa cuisine n’est pas qu’une mode. Encore faut-il comprendre l’intérêt d’en utiliser, savoir quoi y mettre et où les placer pour qu’ils soient vraiment pratiques. Et surtout pourquoi il est intelligent d’en utiliser. Si vous ne vous posez pas ces questions, alors oui vous aurez simplement succombé à une mode. Ce sera une tentative de plus de devenir la version erronée de la personne organisée à laquelle vous aspirez, version abandonnée au bout de deux semaines. Et vous reviendrez à vos bons vieux paquets colorés et éventrés, rassurants même, en vous demandant pourquoi déjà vous aviez acheté ces bocaux. Ils finiront entassés en haut de vos placards, et prendront une place dont vous n’avez pourtant pas le luxe de vous priver.

Il en est de même pour le rangement à la verticale. Si vous le faites sans comprendre ce qu’il apporte





Tout ce qui nous freine

Attendre d’avoir mal







Le cercle vicieux de la culpabilité
















Vouloir calquer un modèle prédéfini






















Se connaître pour s’organiser

C’est quoi, être organisé ?







Votre vision, votre organisation






[image: Le lecteur est invité à remplir un exercice d'introspection.]








Vos valeurs, vos peurs et vos croyances








[image: Le lecteur est invité à réfléchir à ses valeurs fondamentales et à l'importance qu'elles ont dans sa vie. Il doit remplir des espaces pour définir ses croyances.]









Comprendre votre désordre
















[image: Des questions sur l'introspection sont posées.]












Trouver votre cap







[image: Un guide pour aider une personne à réfléchir à ses objectifs personnels et professionnels. Le texte pose des questions pour encourager la réflexion et la planification.]









Argent, temps, espace : 
l’approche 360°














[image: Ce graphique montre les relations entre le désordre, le stress, l'argent et le temps perdu. Chaque élément est lié de manière circulaire pour représenter un cycle.]














Argent : le budget comme point de départ















[image: Le document présente un modèle de budget pour gérer les charges fixes et variables. Il aide à établir un plan financier pour une organisation durable en tenant compte des revenus.]





























« Je n’ai pas le temps ! » Arrêtons enfin de courir




























[image: Un guide simple explique comment organiser son temps, définir des priorités, et accomplir ses tâches. Il présente des étapes à suivre et des conseils pratiques.]










































[image: Un tableau présente une méthode pour prioriser les tâches. Il montre quatre quadrants avec des indications sur l'importance et l'urgence des actions.]










































[image: Un tableau explique comment gérer son temps. Il présente des étapes comme établir une liste, classer les tâches, et prioriser les actions à faire.]

































[image: Cette approche aide à organiser les tâches et les espaces de vie. Elle consiste à établir des listes et à classer les objets pour améliorer l'efficacité au quotidien.]



































[image: Des conseils pratiques aident à mieux gérer son temps. Les étapes à suivre incluent la préparation la veille, la planification et l'organisation des tâches.]









Espace : le mythe du « plus grand », « plus de rangements »


















Société de consommation






















La peur du vide
















Pollution visuelle, surcharge mentale









Illusion de possession et urgence de santé publique



L’esclavagisme inversé



Illusion médiatique et retard français








En France : l’extrême ou rien





Santé physique : hygiène et obésité









Isolement et perte de dignité



Choisir, c’est fatigant

Vos choix : source d’épuisement majeure


















Définir vos essentiels pour limiter vos choix















Le rangement commence dehors

Ce qui entre dans ma maison









Un objet, une décision







Le coût caché du « gratuit »







[image: Ce texte présente des conseils utiles pour gérer ses émotions et mieux communiquer avec les autres. Il aborde le ressenti personnel et l'importance des gestes.]
















Connaître ses objets 
pour connaître ses besoins





Une place pour chaque chose








Un outil pour vous aider à choisir : la méthode BISOU












[image: Des objets sont triés à l'extérieur. Des personnes s'occupent de décider ce qu'elles vont garder ou jeter. Le processus de rangement est en cours dans un espace ouvert.]









L’enfer, c’est les autres




Ce que l’on vous offre





Ce que vous vous sentez obligé d’offrir














Ce que vous gardez pour les autres






Ce que l’on vous impose














Oser dire non, mais apporter des solutions

























On ne devient pas soi-même l’enfer des autres














Conclusion
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N

GUIDE DE SURVIE

« J'AI BESOIN D'UN INTERIEUR PLUS SIMPLE POUR ME SENTIR BIEN. »

« DEPUIS QUE JE FAIS ATTENTION A CE QUI ENTRE CHEZ MOI,
JAIUESPRIT PLUS LEGER ET JE PROFITE MIEUX DE MES WEEK-ENDS. »

« JE SUIS TOUJOURS TOUCHE PAR TES ATTENTIONS. MAIS J'AI CHOISI
DE NE GARDER QUE CE QUI A VRAIMENT UNE UTILITE POUR NOUS. »

« J'APPRECIE TON GESTE, MAIS ON A DEJA TOUT CE QU'IL NOUS FAUT
DANS CETTE CATEGORIE. »

«ET SI TU LE GARDAIS CHEZ TOI POUR QUAND LES ENFANTS VIENNENT ? »
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ESPACE ET TEMPS

TEMPS

ON SE DECHARGE SUR SA
T0-DO LIST

ON TRIE SA T0-DO LIST
PAR DOMAINES DE VIE

ON PRIORISE SES TACHES AVEC
LA MATRICE EISENHOWER

ON REGROUPE SES TACHES,
ON CONTEXTUALISE

ON PLANIFIE SES TACHES,
ON SE MET EN ACTION

ESPACE

ON VIDE TOUT
SON PLACARD

ON CATEGORISE SES OBJETS
PAR TYPOLOGIES

ON CHOISIT QUOI GARDER,
QUOI EVACUER

ON ORGANISE
SES RANGEMENTS

ON RANGE, ON REINTEGRE
SES OBJETS
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GESTION DU TEMPS

ORGANISER - PRIORISER - PLANIFIER

LA VISION GLOBALE : JE CREE MA LISTE EXHAUSTIVE

Ici, on liste sans notion de temps, de priorité
ou d‘importance, tout ce que l'on doit accomplir.

LA CATEGORISATION : JE CLASSE PAR DOMAINES DE VIE

Ici, on compartimente sa liste par domaines de vie :
le pro, le perso, le foyer, les enfants, le social, le couple...

LES OBJECTIFS : JE DONNE UN BUT A CHAQUE TACHE

Pour vous fixer un point d’arrivée clair, terminez cette phrase :
« Je saurai que ma tache sera accomplie lorsque... »

L'URGENCE ET L'IMPORTANCE : JE TRIE AVEC LA MATRICE D'EISENHOWER

Elle clarifie vos priorités, met en lumiére ce qui compte
vraiment et ce qui vous détourne de vos objectifs.

LA CONTEXTUALISATION : UNE SITUATION = UNE TACHE

Qu'est-ce que je peux faire dans tel ou tel contexte ?
Avec quel matériel et quel niveau d’énergie ?

LE REGROUPEMENT : ASSOCIER DES TACHES SIMILAIRES

Le regroupement des taches, c’est I'art de rassembler
des actions qui ont le méme contexte, afin de les exécuter en bloc.

LA PLANIFICATION : JE PRENDS MON AGENDA

Planifier, c’est la phase finale. L'action qui donnera vie a vos projets,
qui vous ménera vers la satisfaction du travail accompli.
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TROUVER SON CAP

Je vous propose maintenant de poser une intention claire et inspirante.
Oubliez les modeles tout faits et construisez le votre.

QU’EST-CE QUE JE SOUHAITE QUE MON INTERIEUR M'APPORTE?

SI JE POUVAIS LIBERER DU TEMPS, A QUOI VOUDRAIS-JE LE CONSACRER ?

QUELLE EST LA CHOSE ESSENTIELLE QUE JE VEUX CHANGER POUR ALLEGER MON QUOTIDIEN ?

QUELLE PHRASE POURRAIT RESUMER L'INTENTION QUE JE VEUX POSER
POUR MON ORGANISATION ?

QUEL EST LE PREMIER PAS CONCRET QUE JE POURRAIS FAIRE DES AUJOURD'HUI
POUR ME RAPPROCHER DE CETTE VISION ?
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GESTION DU TEMPS

ORGANISER - PRIORISER - PLANIFIER

LA VISION GLOBALE : JE CREE MA LISTE EXHAUSTIVE

Ici, on liste sans notion de temps, de priorité
ou d‘importance, tout ce que l'on doit accomplir.

LA CATEGORISATION : JE CLASSE PAR DOMAINES DE VIE

Ici, on compartimente sa liste par domaines de vie :
le pro, le perso, le foyer, les enfants, le social, le couple...

LES OBJECTIFS : JE DONNE UN BUT A CHAQUE TACHE

Pour vous fixer un point d’arrivée clair, terminez cette phrase :
« Je saurai que ma tache sera accomplie lorsque... »

L'URGENCE ET L'IMPORTANCE : JE TRIE AVEC LA MATRICE D'EISENHOWER

Elle clarifie vos priorités, met en lumiére ce qui compte
vraiment et ce qui vous détourne de vos objectifs.

LA CONTEXTUALISATION : UNE SITUATION = UNE TACHE

Qu'est-ce que je peux faire dans tel ou tel contexte ?
Avec quel matériel et quel niveau d’énergie ?

LE REGROUPEMENT : ASSOCIER DES TACHES SIMILAIRES

Le regroupement des taches, c’est I'art de rassembler
des actions qui ont le méme contexte afin de les exécuter en bloc.

LA PLANIFICATION : JE PRENDS MON AGENDA

Planifier, c’est la phase finale. L'action qui donnera vie a vos projets,
qui vous ménera a la satisfaction du travail accompli.
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INTROSPECTION

Le désordre est un message. Déchiffrez-le et vous le maitriserez.
QUELLE HABITUDE ALIMENTE MAJORITAIREMENT MON ENCOMBREMENT ?

DE QUOI Al-JE LE PLUS DE MAL A ME SEPARER ? POURQUOI ?

QUELLE EST LA PIECE LA PLUS ENCOMBREE DE MA MAISON ?

COMMENT MON DESORDRE IMPACTE-T-IL MON ENERGIE, MES RELATIONS ?

QUELLE EMOTION ME TRAVERSE QUAND J'ENTRE CHEZ MOI ?

DECRIVEZ VOTRE SOIREE DE REVE :
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Julie Strasser
@leshorganisees

Et si ranger
etait
une thérapie ?
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LE RANGEMENT COMMENCE DEHORS

LIMITER LES ENTRANTS, C'EST DEJA FAIRE LE TRI

CE QUI ENTRE DANS MA MAISON \

Chaque objet chez vous est d'abord venu de I'extérieur : magasin, cadeau, gratuité,
don... Le fri commence par le fait de dire « non » avant I'entrée.

/ UN OBJET, UNE DECISION

Chaque « oui » entraine du temps, de la place, de I'attention. Chaque objet a un coit
(entretien, rangement, tri futur). Refuser, c'est déja faire de la place.

LE COOT CACHE DU GRATUIT \

Flyers, goodies, gadgets : ca s'accumule vite. Gratuit ne veut pas dire utile !
Un « petit encombrement » reste un encombrement.

/ CONNAITRE SES BESOINS

Connaitre ses possessions, c'est se libérer des « ca peut toujours servir ».
Un objet n’entre que sil correspond a un vrai besoin.

UNE PLACE POUR CHAQUE CHOSE \

Dernier point & valider avant de faire entrer un nouvel objet dans votre maison :
la place qu'il va prendre. Si ce n'est pas clair, c'est non !
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BIENVENUE DANS LE CERCLE VICIEUX DU DESORDRE

UN PLACARD

ﬁ EN DESORDRE \

PLUS DU TEMPS PERDU
D’ENCOMBREMENT A CHERCHER

MOINS D’ARGENT DU STRESS

& DES ACHATS

COMPLUSFIS POUR
COMPENSER
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Julie Strasser
@leshorganisees

Et si ranger
etait
une therapie ?

Du trop-plein a Ia liberté :
quand le tri transforme la vie !

IRM LE COURRIER DU LIVRE

27, rue des Grands-Augustins
75006 Paris
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FICHE BUDGET

Connaitre vos chiffres va vous permettre de poser un socle solide et les fondations

durables d'une vie plus claire, plus sereine et alignée.

Appropriez-vous ce modéle et étoffez-le en fonction de votre quotidien
et de vos habitudes.

CHARGES FIXES

MONTANT

REVENUS

MONTANT

Loyer/crédit

Assurance logement

Autres assurances

Factures électricité/
gaz/eau

Entretiens annuels
(chaudiére...)

CHARGES VARIABLES

MONTANT

Charges de copropriété

Courses

Taxe/impots

Habillement

Téléphone/Internet

Frais de santé

Autres abonnements

Cadeaux

Complémentaire santé

Sorties

Frais école/périscolaire

Activités diverses

Activités a I'année

Autres

Véhicule (leasing, assurance,

entretien)
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GESTION DU TEMPS

MES 6 TIPS FAVORIS POUR GAGNER (VRAIMENT) DU TEMPS

LA VEILLE, PREPAREZ ; LE MATIN, RESPIREZ

Une tenue choisie, la cafetiére préte, et la journée
démarre sans stress.

5 MINUTES DE PLANIFICATION = 30 MINUTES DE GAGNEES

La veille, notez vos priorités ; le matin, vous étes déja en action.

TRANSFORMEZ VOS TEMPS MORTS EN MICRO-VICTOIRES

Dix minutes suffisent pour trier vos photos,
votre sac ou vos applis.

PLANIFICATION DES MENUS LE DIMANCHE = 7 SOIRS SANS STRESS

Fini les : « On mange quoi ce soir ? » Des repas fluides et pensés.

UN HALL D’ENTREE DEGAGE = DES DEPARTS FLUIDES

Un bac par personne, des sacs vidés chaque soir
et vos matins sont sauvés.

MOINS DE CHOSES = MOINS DE CHARGE MENTALE

Un dressing épuré, une cuisine simple : I'efficacité sans effort.

= K H H K
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INTROSPECTION

Mettre des mots sur vos fondamentaux, c'est mieux comprendre
ce qui vous habite, ce qui vous bloque.

QUELLES VALEURS ME GUIDENT DANS MON QUOTIDIEN, DANS MES CHOIX ?

Identifier vos valeurs et leur importance vous aide a savoir sur quoi
vous appuyer dans vos choix au quotidien. Nommez chaque valeur,
évaluez son importance, puis remplissez la part correspondante.
Voici quelques exemples pour vous aider a continuer.

EXEMPLE :

A\
X/

LES CROYANCES DONT J'AI HERITE SUR L'ORGANISATION SONT :

QUELLE LIMITE N'OSE-JE PAS POSER ? A QUOI EST-CE QUE JE DIS TOUJOURS OUI ?

QU'EST-CE QUE JE REDOUTE DANS MON ORGANISATION
OU QUAND MA MAISON EST EN DESORDRE ?





OEBPS/image/1-Introspection.jpg
INTROSPECTION

AUJOURD’HUI, DANS MON QUOTIDIEN, JE ME SENS :

DANS MA MAISON, CE QUI M'IRRITE LE PLUS, C'EST :

JE CULPABILISE QUAND :

JE SUIS FIER DE MOI LORSQUE :

JE ME SENS ORGANISE QUAND :

FINALEMENT, LE PLUS IMPORTANT POUR MOI DANS MON ORGANISATION, C'EST QUE :
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IMPORTANT

PRIORISATION

@

IMPORTANT/PAS URGENT
= A PLANIFIER

PAS IMPORTANT/PAS URGENT
= A SUPPRIMER

@

IMPORTANT/URGENT
= A FAIRE TOUT DE SUITE

©)

PAS IMPORTANT/URGENT
= A DELEGUER

URGENT





